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Fusopsis S, ?; et k (tig. 19, 20 et 21). Nous réunissons ces trois
formes qui ont un même aspect spécifique, leurs dimensions
sont voisines. Kystes vides à corps fusiforme présentent une
striation spiralée. La pointe est un peu moins longue que le
corps, elle est cylindrique et son extrémité atténuée est assez
fine et arrondie. Le col est évasé, l'ouverture mesure de 11 à
17 fx de large.
Forme S trouvée près du Wandelaar (échantillon 995), fig. 19.
Forme tj trouvée près d'Orfordness (échantillon 1005), fig. 20.
Forme i< trouvée au large d'Ostende (échantillon 3710), fig. 21.

Genre Polyasterias A. Meunier 1910 et A. Meunier 1919.

Polyasterias simplex n. sp.

(Fig. 29.)

Cellule ronde de 30 p. de diamètre ornée de 8 pointes d'envi¬
ron 65 p. de long. Le corps sphérique a une paroi épaisse non
différenciée, non colorée. Le contenu cellulaire granuleux est
indistinct, on n'y voit pas de plastides, sa couleur est inconnue.
Les bras, fixés par nue large base de 8p, paraissent creux, leur
diamètre diminue rapidement, puis ils deviennent cylindriques
et mesurent 2p de large au sommet. Les bras sont droits ou
parfois à peine arqués, ils présentent à leur extrémité une
ouverture garnie de deux pointes, en coupe optique. Elle n'est
pas bi- ou trifurquée ou denticulée. Trouvé près de Sandvliet
(échantillon 1111).
Nous rattachons faute de mieux cet organisme au genre

problématique Polyasterias de A. Meunier, que celui-ci donne
comme synonyme de Hcxasterias Cleve (1900). Disons immé¬
diatement que la structure des appendices des formes de
A. Meunier est toute différente, en effet ceux-ci sont fibrillaires
et leur extrémité est denticulée. A. Meunier doute de la nature

végétale de ces cellules.
11 est regrettable que, par suite de la conservation, l'échan¬

tillon formolé ait perdu sa couleur. Ce renseignement en dirait
déjà long.
E. Teiling (1910) a figuré une algue qu'il appelle Tctrœdron

Octopus trouvée dans le plancton de lacs de Suède. Il rappelle
fort l'organisme marin que nous figurons, la cellule sphérique
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mesure 16 à 20 y de diamètre et les appendices ont de 20 à 25 y
de long. Ceux-ci sont terminés par des digitations, au nombre
de 2 à 5, ne correspondant pas à ceux de la forme de la Mer
du Nord.

Inutile de dire que le nom donné est à considérer comme pro¬
visoire et ne pourra être précisé que par l'étude d'échantillons
vivants et frais. L'intérêt de ces formes et d'autres classées par
A. Meunier dans les « Cadera » est grand, car elles présentent
plus d'une analogie avec des microfossiles.

Genre Micrhystridium G. Deflandre, 193 7.

Micrhystridium Gilsonii n. spec.

(Fig. 8.)
Le genre Micrhystridium créé par G. Deflandre (1937) dans

la famille des Hystrichospha; ridées des silex n'était connu
jusqu'ici qu'à l'état fossile. G. Deflandre (1917) a excellem¬
ment posé le problème des Hystrichosphères ; leur nature énig-
matique est loin d'être résolue. On a recherché à quels types
actuels correspondent les microfossiles de type Hystrichosphère.
G. Deflandre (1947) donne quelques exemples d'oeufs de Tardi-
grades, de Kotifères, de pollen, d'Algues, Flagellés et Radio¬
laires. En conclusion, G. Deflandre (p. 23) écrit que, dans la
nature actuelle, le monde microscopique doit être étudié par les
planctonologues ; les zoologistes doivent nous éclairer sur la
structure fine et la biologie des « œul's épineux » de tous les
Tncertœ sedis à allure d'Hystriehosphères.

Il est donc du plus grand intérêt de signaler dans la nature
actuelle l'existence de tels organismes.

La cellule (fig. 8) a environ 10 y de diamètre, elle est de
teinte verdâtre dans l'échantillon fonnolé. Le contenu cellulaire
ainsi que les détails de structure de la membrane ne sont pas
perceptibles à cause de la présence de très nombreux piquants.
Ceux-ci sont de deux sortes, quelques grands dards, parfois
légèrement arqués, atteignant 20 y de long assez épais et de
nombreux poils minces ayant jusque 15 y entourant la cellule.

La cellule armée mesure environ 30 y. Elle présente une
certaine analogie avec Hystricosphœra hirsuta Ehr. trouvé par
O. Wetzel (1933) dans des silex crétacés (pl. IV, fig. 27) que
G. Deflandre (1937) distingue de Hystrichosphœridhim hir-
suturn Ehr. sous le nom de H. minor O. Wetzel.
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L'énigme reste complète au sujet de la nature de cette cellule,
de sa position systématique végétale ou animale. Néanmoins,
le fait important autorisant tous les espoirs, c'est de l'avoir
rencontrée dans les eaux marines actuelles facilement acces¬
sibles.

Trouvé devant Le Coq sur la côte belge (localité située entre
Ostende et Blankenberghe, en avril, par 5 mètres de profondeur,
pêclie de fond).

Genre Membranilarnax O. Wetzel, 1933.

Membranilarnax marinum n. sp.

(Fig. 40.)

Nous avons peu d'hésitation à ranger provisoirement la forme
trouvée dans l'échantillon 1005, prélevé au large d'Orfordness,
dans le genre établi par O. Wetzel (1933) et dans lequel
G. Deflandre (1937) a décrit M. ovulurn observé dans un silex
bajoeien du Calvados.

La figure A montre un kyste ou organe de résistance con¬
stitué par une masse centrale elliptique foncée (œuf) entourée
d'une membrane épaisse à double contour et enveloppée de
larges cellules polyédriques incolores.

Ce kyste est rond et un peu aplati en coupe transversale
(fig. C) et largement elliptique (fig. 13) vu de côté. Il s'agit
ici, selon toute probabilité, d'un élément animal.

Signalons par exemple que M. 1). Kogick (1913) a décrit des
statoblastes de Bryozoaires d'eau douce, qui ont une cer¬
taine ressemblance avec les kystes que nous avons trouvés.
H. Lohmann (1910) signale ces formes (sa fig. 18) comme
côtières dans la Mer du Nord et au N.-W. de l'Ecosse, elles
renfermaient un embryon. Il les désigne d'après Hensex sous
le nom « Umrindete Cyste », mais ne se prononcé pas sur leur
nature probable. Dimensions : Fig. A, longueur totale de 140 »,
largeur de 80 p, kyste interne: longueur de 95 p, largeur de 38 p.

Genre (?) Pacillina Cleve, 1899.

H. Lohmann (1910) reprend dans le Nordisckes Plankton une
série de formes marines, les unes rapportées par Cleve à des
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Fig. 32 à 38. — 32. Pacillina Vanhöffenii nov. nomen. A : vue de
face, B : vue de haut, C : vue oblique. 33. Spore indéter¬
minée. — 34. Pareodinia moderna n. sp. — 35. Pareodinia
species. — 36. Tintinnopsis trabs n. sp. — 37. Jtotundoeylis
n. gen., n. sp. : A : vue de l'orifice, B : vue latérale avec animal,
C : vue de côté. — 38. Rotundocylis arcellopsis n. gen., n. sp. :
A : vue de l'orifice, B : vue latérale, C : vue de la base.
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Ciliates (Tintinnides), les antres, d'après Vanhöffen, à des
Mollusques. Toutes ont été trouvées depuis le Spitzberg jusqu'à
la Mer du Nord. L'espèce de Vaxhöffex n'a pas de nom
latin, elle est désignée comme chapeau chinois (fig. 13 dans
H. Lohmaxx 1910) ; une autre forme appelée statoblaste, plat
à barbe par IIexsen (fig. 11 dans Lohmaxx). La forme trouvée
dans le plankton de la Mer flamande dans l'échantillon 3738
au large de Meuport ressemble fort à l'espèce de Vaxhöffex,
dont les dimensions n'ont pas été publiées d'après H. Lohmaxx
(1910).

Pacillina Vanhöffenii n. nomen-

(Fig. 32.)

Cette forme trouvée, comme dit plus haut, au large de
Meuport, est constituée par une capsule centrale en sphère
aplatie( fig. A.B.) à coque lisse, brune, non transparente,
de TO/i de diamètre et environ 35 /i de haut et possédant un
orifice rond de 35 /i de diamètre, dans lequel on voit une masse
confuse de granules. Cette capsule est placée dans une sorte
de cornet incolore en forme d'entonnoir de 120 /i de diamètre,
ses bords largement ondulés sont bien délimités. L'entonnoir
se termine en une pointe large terminée par une petite épine.
Dans la pointe (fig. A), on voit des restes cvtoplasmiques
confus. Les bords de l'entonnoir se prolongent par une frange
hyaline, très difficile à voir, terminée en languettes en flammes
découpées. Ces franges paraissent former une niasse arrondie,
hyaline, de 200 /i de diamètre total. Elle présente dans l'axe
de l'organisme un orifice cylindrique, long de 70 /;., aboutissant
au centre de l'ouverture de la capsule centrale. Comme le
supposent H. Lohmaxx et Vaxhöffex une telle organisation est
attribuable au règne animal.

Dans les microfossiles, on trouve des organisations similaires.
C'est ainsi que O. Wëtzel (1935) a trouvé dans des argiles
éocènes de Mecklenburg et du Holstein des forma; incertœ
scclis de 70 à 90 u. A. Pastiels (1918, p. 59) a décrit ce qu'il
appelle des spores inc. sed., dont la forme n° 2 a 100 /* de
diamètre avec une capsule centrale de 50 à 00 /i, provenant de
de l'Ëocène, argile de Quenast. Ajoutons que O. Wetzel a rap¬
proché la forme trouvée des Ptérospermacées de II. Lohmaxx
(.1910) du plancton actuel qui, elles, seraient de nature végétale.
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On se trouve ici encore devant bien des énigmes, la présence de
telles organisations dans nos eaux entières autorise tous les
espoirs de débrouiller ces problèmes attachants.

Genre Pareodinia G. Deflandre, 193 7.

Pareodinia moderna n. spec.

(Fig. 34.)

Nous appliquons ici encore à un élément actuel un nom de
microfossile, trouvé par G. Deflandre (1937) dans un silex
bajocien du Calvados et dans des calcaires du Callovien supé¬
rieur de la Baltique. Les restes fossiles ont 35-38 /r de large et
65-78 n de long.

La cellule (fig. 31) a la forme d'un œuf dont la pointe est
conique et terminée par un court dard. Les dimensions sont
35 fi de large et 58 ,u de long avec le dard, qui est de 3,5 /t.
A l'intérieur de la cellule on voit une masse ratatinée, séparée
de la paroi, et quelques granules. La membrane est lisse.

Ce planctonte a été trouvé dans l'échantillon 1018 au large du
cap Gris-Nez.

Une autre coque (fig. 35), mais vide et d'un autre genre,
a été trouvée dans l'échantillon 995 près du Wandelaar. La loge
est beaucoup plus grande, elle est ovoïde, la pointe inférieure
est munie d'un fort pédicelle à base arrondie écrasée. Le sommet
de l'organe est ouvert, la calote de fermeture est restée et se
voit à l'intérieur. La coque est lisse, de teinte jaune. Elle mesure
110 fi de long sans le pédicelle qui a 25 /x. La largeur est de 110 p.

Les deux exemplaires qui nous venons de voir sont des loges
d'organismes, dont une étude future déterminera l'appartenance,
le nom donné au premier d'entre eux ne doit être considéré
que comme provisoire. Des formes semblables ont été signalées
par H. Lohmaxn (1910) , formes mesurant 112-200 p à 6 mm
de long, comme « Epindeleiforma a et b Krafft » dans la Mer
du Nord (estuaire de l'Elbe et du Weser).
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Genre Chitinosperma A. Meunier, 1910.

Chitinosperma spec. indéterminée.
(Fig. 39.)

Nous attribuons à ce genre énigmatique des restes que nous
avons très fréquemment trouvés le long de la côte belge, au
large de La Panne (échantillon 4128), de Nieuport (nw 3738),
de Middelkerke (n° 3712), d'Ostende (n° 3754), du Coq (n° 3752),

Fig. 39. — Chitinosperma Meunier species.
A : vue de trois quart, B : vue latérale.

Fig. 40. — 2 Membranilarnax marinum n. sp.
A : vue de face, B : vue latérale, C : coupe transversale.

et près de Sandvliet (échantillon n° 4141). L'aspect rappelle
une marmite ronde (fig. A), dont la paroi présente un dessin
d'éléments allongés ou aréolés ponctiformes, la membrane est
brunâtre ou jaune brunâtre, sans aspérités ou verrues. La
fig. 1! montre que deux fonds sont opposés par leur large
ouverture.

Dimensions : diamètre env. 100 p. ; hauteur 20 à 25 p (fig. A).
La fréquence de ces enveloppes permet d'espérer que l'on

retrouvera facilement le long de notre littoral ces éléments et
qu'on pourra déterminer leur origine.
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Spore indéterminée.
(Fig. 33.)

Cette forme a été trouvée au large de Middelkerke dans
l'échantillon 3717. Elle est ovoïde allongée, sa longueur est
de 33 y, sa largeur de 20 //.. Elle est entourée d'une coque assez
épaisse, à contour formé de portions épaissies. En avant, on
note un orifice étroit entre deux épaississements de la paroi.
Le protoplaste intérieur est détaché de la paroi, il renferme
de gros granules arrondis. L'absence de coloration, due à la
conservation ne permet pas de déterminer la nature exacte de
cette spore. Cette forme est très différente de celle figurée par
A. Meunier ( 1.910, pl. IV, fig. 72) qu'il signale dans l'explica¬
tion du texte comme zoospore d'Hœmatococcus (?).

Eléments non marins.

^Signalons que, dans les eaux de Sandvliet (échantillon 4141),
nous avons trouvé Pediastrum Boryanum (Tour.) Menegbini,
un fragment de feuillage de Sphagnum et des grains ailés de
pollen de conil'ère au Coq (échantillon 3752) et au large
d'Orford ness (échantillon 1005).

Diagnoses.

(Jilsonichrysis, nov. gen. (fig. 2). Cellulse libéré matantes,
ovalae (aut triangulatie), loricatse ; loriea glabra, rariore
granulata ; cellula ovalis, chromatoplioro unico, flavo,
urniforme, pyrenoidoso ; granulo unico satis magno,
réfringente ; Stigma ; divisione longitudinale. Reproductio :
Cystie, sporie ignotse.

G. lagena nov. spec. Forma ovalis, lat. : 7,5-9/x ; long. 10-15 y ;
flagellum : (30) 39-50 y. Forma isoscela nova. Forma isos-
cela, lat.: 7,5-12 y ; long: 10-13 y; flagellum: 44-60 y.
Species marina costic belgiese.

Skiadosphœra orfordnessensis, nov. spec. (fig. 3). Cellula
rotundata, apice aplanato ; 12 spinis echinatis, longissimisj
dispositis in 2 fasces sub apicem ; duobus chromatophoribus ;
flagello unico. Cellulae diametro : 14 y ; long, spinarum :
30 y. Species marina, prope Orfordness (Anglia).
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Euglena ostendensis, nov. spec. (fig. 5). Cellula cylindra, ven*
tricosa, grosse acuminata ; apice truncata ; flagello minimo ;
magno paramylo centrali ; chromatophoris discoidis, apyre-
noidis. Latid. : 7-8 p ; longit. : 30-42 p. Apud Ostendia
(Belgica).

Rhynchopus littoralensis, nov. spec. (fig. 4). Latitudine :
9-14,5 p. ; longitudine : 17-30 p, crassitiuline : 7 p. Divisio
longitudinalis.
Species marina costœ belgicae.

Astasi-a longicaudata, nov. s])ec. (fig. 7). Cellula acuminata;
posteriore filamentoso tenuio, longissimo. Latid.: 4,7 p ;
longit. : 39 p ; filamento posteriore : 20 p; flagellum : 5 p.
Species marina, apud La Panne (Belgica).

Scytomonas marina, var. major nova (fig. 0). Latid.: 16 p ;
longit.: 40 p; erassit. : 12 p-, flagellum: 60 p longitudine.
Species marina apud La Panne (Belgica).

!ƒicrhystidinium Gilsonii, nov. spec. (fig. 8). Celluke diametro:
10 p ; pilosis numerosis 15 p longit. et spinis 20 p longit.
Species marina apud Le Coq (Belgica).

Institut royal des Sciences naturelles de Belgique.
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